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La revue de presse de cette semaine présente un article rapportant la décision de la ville de Munich de délaisser GNU/Linux et OpenOffice au profit de Windows et Office. La Document Foundation a réagi de manière officielle sur son blog. Le ton y est évidemment biaisé en faveur du libre, mais on peut quand même noter certaines informations intéressantes :



	Un rapport commandé par la mairie à une firme supposée près de Microsoft a conclu que les principaux problèmes avec le système informatique étaient organisationnels et non liés au système ou logiciels utilisés (main issues were identified as organizational ones and not related to open source operating systems and applications)

	Entre 18 et 28 % des utilisateurs ont rapportés des problèmes importants réellement liés aux applications libres. Par ailleurs, 15 % des utilisateurs ont rapportés des problèmes importants liés à Microsoft Office. (According to the report, only a minor percentage of users (between 18% and 28%, based on different applications) had severe issues related to software, which could be solved by migrating these users to Windows and MS Office. Incidentally, 15% of users acknowledged severe issues related to MS Office.)

	Remplacer les systèmes des ~ 15 000 ordinateurs de la ville d’ici 2020 coûtera, selon les estimations de la mairie, près de 90 millions d’euros, somme à laquelle il faut ajouter jusqu’à 15 millions d’euros pour le remplacement d’ordinateurs fonctionnant correctement avec LiMux mais dont la configuration matérielle est trop désuette pour Windows 10 (install Windows 10 and MS Office 2016 on all workstations by 2020. This would cost taxpayers close to 90 million euro over the next six years. […] In addition, according to estimates provided by Green Party councillors, another 15 million euros should be spent to replace or upgrade PCs which are perfect for a small footprint operating system such as Linux, but cannot support even a Windows 10 basic configuration.)

	Les sommes dépensées seront quasi intégralement envoyées en Irlande (là où Microsoft facture l’ensemble de ses clients européens) au lieu de rester dans l’économie locale. (Last, but not least, most expenditures related to the purchase of Microsoft licenses will contribute to the GDP of Ireland (where all Microsoft products sold in Europe are sourced from) rather than to local enterprises who support the open source solutions deployed today.)

	La transition vers les formats Microsoft implique forcément une perte d’indépendance (il est forcément plus complexe de passer à d’autres formats par la suite) et d’interopérabilité. Balayer les critiques sous le tapis sous prétexte qu’il s’agit d’un « standard de l’industrie » est contre‐productif et ne résoud pas le problème de fond. (Apart from the cost aggravation, the proposal under discussion ignores the main reason behind the decision to migrate from proprietary to open source software by the City of Munich, i.e. independence from a single software vendor and the move from proprietary to standard document formats.)


Au final, sans me faire l’ayatollah du logiciel libre, je ne peux que déplorer ce genre de décisions qui, aux dires du billet de blog du moins, semblent plus être prises pour des raisons de convictions personnelles que pour améliorer la ville et sa gestion (Mayor Dieter Reiter, who was described as a “Microsoft fan” when interviewed by StadtBild magazine in 2014.). Notons que je dirais la même chose d’un maire qui voudrait remplacer tous ses systèmes par des logiciels libres, sans aucun argument logique ou financier à l’appui. Même l’entreprise mandatée pour suggérer les actions à prendre considère qu’une approche au cas par cas serait moins coûteuse et plus efficace :



In fact, the Accenture report suggests decoupling the operating system and application to reduce dependencies at client level. To ensure this, both Windows and LiMux should be deployed in a basic configuration, which includes operating systems as well as applications, such as LibreOffice, calendar and e‐mail, required by all units and self‐service providers. The basic configuration should be extended depending on the application.




Que l’on discute de l’achat d’une licence Windows pour les postes qui en ont réellement besoin (problème de pilotes par exemple), je n’ai pas de problème avec ça, au contraire : une approche pragmatique a bien plus de chances de succès. Mais, prendre une décision politique au mépris des faits (et lorsque je parle de faits, je ne parle pas de l’opinion de M. X, employé du service Y, qui n’aime pas GNU/Linux parce qu’il n’y a pas de menu Démarrer, je parle d’un rapport complet évaluant les forces et faiblesses du système actuel et de ses alternatives), ça c’est un problème…


P.‐S. : Je suis conscient que la lecture de mon journal est rendue malaisée par l’ajout de toutes les citations originales en anglais. Compte tenu de certains commentaires reçus sur mes précédents journaux, je voulais être tout à fait certain qu’il ne puisse y avoir aucune équivoque quant au sens de la citation et qu’on ne me reproche pas ma traduction.
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